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  INTRODUCTION


  L’Union syndicale Solidaires est une union interprofessionnelle qui rassemble des organisations syndicales aux histoires assez différentes, à l’image de leurs équipes militantes comme de leurs adhérent-e-s. Mais les projets et les aspirations convergent autour de valeurs, démarches et pratiques qui construisent une identité commune selon des règles de fonctionnement originales.


  


  Née en janvier 1998, Solidaires est une organisation interprofessionnelle récente. Sa jeunesse ne l’empêche pas pour autant de s’inscrire dans l’histoire du mouvement ouvrier et du mouvement social, et de se nourrir dans sa construction des succès comme des échecs des périodes passées.


  


  Sa jeunesse ne l’exonère pas non plus des questions que chacune et chacun se posent aujourd’hui sur le syndicalisme, son rôle, sa place, son utilité et ses modes de fonctionnement. Le syndicalisme a toujours été un lieu de débat, de confrontation démocratique et a su se régénérer pour rester un outil utile pour le monde du travail.


  


  Le nom même de l’organisation syndicale, Solidaires, se veut porteur de l’une des valeurs essentielles du syndicalisme: la solidarité. Solidarité entre les générations, entre les métiers, entre les statuts, entre les pays. Dans un monde où le capitalisme cherche à diviser, à opposer, la solidarité est pour l’organisation un repère fondamental dans la construction de ses actions.


  


  Solidaires fédère des syndicats et des fédérations de la fonction publique, des entreprises publiques et du secteur privé. Fin 2018, elle regroupait plus de cinquante organisations syndicales professionnelles nationales et structurait des unions locales dans la quasi-totalité des départements.


  Son mode de fonctionnement repose sur une volonté partagée de créer une force d’entraide permettant à chaque organisation d’exister avec une certaine puissance d’action et d’expression dans le champ syndical global.


  


  Il est également marqué par la volonté de mutualiser les moyens, les savoir-faire des uns et des autres, les compétences acquises dans certains domaines, pour en faire profiter l’ensemble de l’union syndicale. Le souci de préserver l’autonomie des organisations, de ne pas leur imposer des positions, d’éviter les dérives bureaucratiques et la mise en place de superstructures de plus en plus éloignées des réalités des adhérent-e-s, a conduit l’union syndicale à essayer d’inventer une autre manière de fonctionner.


  


  Solidaires, qui compte 110 000 adhérent-e-s en cette fin d’année 2018, met en œuvre un fonctionnement original basé sur la recherche constante de ce qui unit plutôt que de ce qui divise: mieux s’organiser pour mieux agir ensemble et éviter les phénomènes d’institutionnalisation, de délégation de pouvoir, d’expertise, de superstructures que connaissent trop souvent les grandes confédérations.


  


  C’est une autre façon de vivre et de penser le lien entre les structures interprofessionnelles. En ce sens, Solidaires a l’ambition de contribuer à répondre à la crise du syndicalisme et de participer à sa rénovation pour redonner aux salarié-e-s le goût de l’action collective et de l’engagement syndical.


  SON MODE

  DE FONCTIONNEMENT

  REPOSE SUR

  UNE VOLONTÉ

  PARTAGÉE DE CRÉER

  UNE FORCE D’ENTRAIDE


  
1.

  POURQUOI DONC Y A-T-IL AUTANT DE SYNDICATS ?


  Appel à participer à une réunion par un syndicat le lundi matin ; à un rassemblement devant l’administration le lundi après-midi par un autre ; à la grève le même jour par un troisième ; à une grève une semaine après par le premier. Et ainsi de suite…


  Cette situation est loin d’être rare. S’il est important de comprendre pourquoi il existe de nombreux syndicats, et ce qui fonde leurs différences, il faut aussi questionner ce que le mot « unité » signifie et en quoi il est important d’y tendre le plus souvent possible.


  TROP DE SYNDICATS ?


  Il existe, au niveau national, de nombreuses structures syndicales. Confédération générale du travail (CGT), Force ouvrière (FO), Confédération française et démocratique du travail (CFDT) sont parmi les plus connues. L’Union syndicale Solidaires, qui regroupe notamment les syndicats SUD (Solidaires, unitaires, démocratiques), en fait partie. Mais pourquoi autant de structures ? Pourquoi ne pas se regrouper dans un seul grand syndicat qui pèserait plus lourd dans le rapport de forces avec le patronat ou le gouvernement ?


  Les syndicats ont une histoire longue{1} et ont parfois connu des divisions internes liées à des orientations politiques différentes. Car un syndicat a plusieurs objectifs : il cherche à la fois à regrouper le plus grand nombre de salarié-e-s pour peser dans le rapport de forces, mais aussi à développer ses pratiques et ses valeurs propres (d’où des structures différentes).


  COMMENT S’Y RETROUVER ?


  Le premier critère de définition d’un syndicat peut être la façon dont il se positionne dans le système économique capitaliste : est-ce qu’il l’accompagne ? Est-ce qu’il cherche à l’améliorer ? Est-ce qu’il considère que ce système est mauvais par nature et qu’il faut donc en changer ? En se penchant sur l’activité quotidienne d’un syndicat et son projet de long terme, les salarié-e-s peuvent généralement se faire une idée de l’organisation qui leur convient le mieux.


  Autre évaluation possible : le syndicat appréhende-t-il les différentes dominations qui s’exercent au quotidien et que subissent aussi les salarié-e-s : sexisme, racisme, discriminations liées aux orientations sexuelles ou de genres ? S’intéresse-t-il strictement à ce qui se passe sur le lieu de travail et aux conditions de travail ou intervient-il aussi de façon plus globale dans la société ? Par exemple, lutte-t-il contre l’extrême droite et agit-il en faveur de l’environnement ? Reste-t-il enfermé dans les frontières étatiques ou conçoit-il la lutte des travailleuses et des travailleurs de façon internationaliste ?


  À ces éléments centraux qui fondent l’identité d’un syndicat, il faut ajouter la question des modalités d’actions et des pratiques : le syndicat se pense-t-il comme un unique moyen de représentation des salarié-e-s ou se conçoit-il également comme un outil pour favoriser la démocratie directe et les luttes ? Et comment les décisions se prennent-elles : de façon pyramidale, avec une direction qui décide, ou bien de manière plus horizontale, en essayant de faire participer le plus grand nombre à l’élaboration des orientations ? Peut-on faire une « carrière syndicale » en continu sans retourner au travail ou existe-t-il des limites de temps pour être déchargé ou salarié par un syndicat ? Et est-ce que chaque représentant rend compte de son action, de ses mandats, à l’ensemble des adhérent-e-s, ou seulement aux autres représentants ?


  LES PIÈGES DU SECTARISME


  On le voit, les raisons sont multiples pour conduire au maintien d’un grand nombre de structures, parfois proches, parfois en désaccord complet sur des points fondamentaux.


  Mais à...
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